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ERSCHLOSSEN EMDDOK

Quousque tandem...

par le colonel EMG Jean-Francois Chouet

Par deux fois en moins de
quatre ans, le Groupe pour
une Suisse sans armee a

connu la defaite. Moins
claire en terme de chiffres
et de pourcentage, celle de
1993 aura cependant
davantage paru comme une
victoire du Conseil federal,
singulierement de M. Villiger,

que celle de 1989 pourtant

plus nette. Avec pour
consequence que le DMF
culpabilise du 1er janvier
1990 a fait place ä un etat-
major sür de lui des le
7 juin 1993. A titre accessoi-
re, on aurait tort d'oublier
qu'avant le rejet de l'initiative

pour une Suisse sans
armee, le peuple et les
cantons avaient adopte celle
pour la protection des marais

qui sonnait le glas
de la place l'armes de
Rotenthurm.

Des le 7 juin dernier, le
Groupe pour une Suisse
sans armee faisait clairement

savoir ä qui voulait
l'entendre qu'il poursuivrait
son action et que des
decisions dans ce sens seraient
prises au mois de
septembre. Au moment oü
s'ouvraient ses debats, le
Groupe pour une Suisse
sans armee avait encore et
toujours l'initiative; lorsque
les conclusions et decisions
de ce cenacle sont connues,
le gouvernement, le DMF
et, avec eux, tous les partisans

de notre armee sont
une fois encore accules ä

la defense au sens de
notre actuelle Conduite des

troupes: points d'appui et
barrages. De riposte ou de
contre-attaque, il n'est pas
question.

Qu'attendons-nous?

Depuis qu'en 1986 a
abouti le referendum contre
la place d'armes de
Rotenthurm, nous nous conten-
tons d'attendre, de voir
venir et d'essayer de rendre
les coups que les milieux
antimilitaires de tout poil,
complaisamment relayes,
portent ä notre defense
nationale. Dans ce «nous»
sont compris aussi bien le
Conseil federal dans son
ensemble que le DMF en
particulier, I'ex-Commis-
sion de defense militaire ou
nos innombrables societes
en tete desquelles la Societe

suisse des officiers ou
l'Association suisse des
sous-officiers. Je n'ai
connaissance d'aucune
commission ni d'aucun groupe
de travail charge par l'une
ou l'autre de ces instances
de reprendre l'offensive
face au Groupe pour une
Suisse sans armee. Voilä
pourtant bientöt deux lus-
tres que l'on aurait pu et du
chercher une Solution au
probleme de la retroactivite
des articles constitution-
nels, teile que la prevoyait
l'initiative «40 places d'armes

ga suffit». Nombre de
distingues parlementaires
ont gravement evoque la
question lors de la
campagne du printemps der-
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nier. Mais quel est le parti
politique, quelle est la
societe d'officiers, quel est le

groupement patriotique qui
s'est avise de formuler le
texte d'une initiative visant
ä empecher la retroactivite
d'une disposition de la
Constitution? Le probleme
est pourtant de portee tres
generale, et donc de nature
indeniablement constitu-
tionnelle, contrairement ä

la construction des
casernes ou aux racines de
gentiane... En outre, point
n'etait besoin de connaitre
le resultat de la votation du
6 juin dernier pour
entreprendre une demarche in-
discutablement necessitee
par une lacune de notre
ordre juridique actuel.

On chercherait en vain
aussi, dans les milieux sus-
mentionnes, un quelcon-
que groupe de travail Charge

d'etudier, de proposer,
voire d'utiliser les moyens
de mettre enfin les bätons
dans les roues du Groupe
pour une Suisse sans

armee, de ses thuriferaires
et de ses Sponsors. Faut-il
vraiment attendre qu'en
dehors des initiatives dejä
lancees, d'autres surgissent
encore pour qu'arc-boutes
une fois encore ä leur ligne
Maginot, celles et ceux qui
ont fait serment de veiller ä

notre defense, politiques et
militaires, professionnels et
miliciens, se depensent ä

nouveau sans compter
pour une victoire plus ou
moins nette alors que leurs
forces auraient du urgem-
ment etre employees
ailleurs?

Nous tombons ä pieds
joints dans le panneau que
tendaient naguere les comites

de soldats lorsqu'ils re-
commandaient aux dits
soldats d'occuper ä coups
d'entretiens oiseux les
commandants d'unite dans
leurs bureaux. Les
commandants qui tombaient
dans le piege perdaient la
vue d'ensemble et le
contact avec leur troupe,
avec pour resultat que

des desordres naissaient
sans qu'ils s'en rendissent
compte.

Notre commandemeni
militaire s'est engage dan$
une course contre I3

montre en vue de l'arme«
95. La campagne en vue de

la votation du 6 juin a gra-
vement obere la disponibili'
te du chef du DMF, de
plusieurs parlementaires et of
ficiers generaux ainsi que \i
totalite de nos associations
militaires. Pendant une
bonne demi-annee, tous
ont du parer au plus presse
et distraire de leur temps
pour defendre les acquis
sociaux et operatifs de

l'armee. Ce n'est pas
normal.

Et tant qu'ä faire, ils
pourraient en consacrer encore
une fois autant pour mettre
hors d'etat de nuire les fos;
soyeurs d'une armee qui/
Dieu merci, n'a pas encore
passe l'arme ä gauche!

J.-F. C
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